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Tous constatent que l'ancienne agriculture, dans des champs minuscules entourés de 
murs en pierres sèches, a totalement disparu : les produits agricoles viennent désormais 
du continent grâce aux rotations quotidiennes du bateau de liaison. Les murs de 
clôture eux-mêmes n'existent plus. 

Le retour à Audierne s'est effectué sans encombres, par grand beau temps. 

Pour le secrétaire, 
Corentin Ollivier 

EXCURSION DU 25 JUIN 1989 

Quimperlé 

Le président, 
Tanguy Daniel 

L'excursion est consacrée essentiellement à la découverte du riche patrimoine de 
Quimperlé, avec la collaboration de Mme Anne Brillet et de MM. Yves Bellancourt et 
Marcel Kervran. Cent cinquante personnes y participent. 

L'église Sainte-Croix. - M. Bellancourt présente l'ancienne église abbatiale 
édifiée au XI' siècle sur un plan circulaire comprenant une rotonde flanquée de trois 
absides circulaires à l'est, au nord et au sud et d'une abside rectangulaire à l'ouest. 
Dans la crypte, on peut voir une belle série de chapitaux romans et plusieurs gisants 
dont celui de saint Gurloës, premier abbé du monastère bénédictin au début du 
XI' siècle. L'église elle-même a été en grande partie reconstruite entre 1864 et 1868 
après l'effondrement du clocher, en 1862, qui détruisit l'édifice roman. M. Bellan­
court fait apprécier le mobilier de l'église, en particulier le Christ en robe, la Descente 
de croix et les restes d'un remarquable jubé Renaissance taillé, en 1541, dans le 
calcaire de Taillebourg et sur lequel se réalise la synthèse entre les Pères de l'Église, les 
prophètes de l'Ancien Testament et les philosophes de l'Antiquité. 

Église Saint-Colomban. - Il ne reste que quelques vestiges que M. Bellancourt 
commente d 'une façon fort intéressante. Il s'agit d'une porte romane du x'siècle et 
une fenêtre gothique du xv' siècle. 

La rue du Château et du Gorréquer. - M. Kervran entraîne les excursionnistes 
le long de la rue du Château et du Gorréquer où il leur fait découvrir les riches 
maisons que la noblesse et la bourgeoisie quimperloises se firent construire après 
l'incendie de 1654. 

Au château de Keransker. - Au début de l'après-midi, les membres de la ' 
Société archéologique sont fort aimablement reçus par le général et Madame de La 
Villemarqué au château de Keransquer. Après la présentation d'un dolmen qui a été 
réédifié à l'entrée de la propriété, le général de La Villemarqué invite ses hôtes à 
découvrir le cadre de vie et le bureau de son grand-père, Théodore Hersart de La 
Villemarqué qui, à l'âge de vingt-quatre ans, publia son célèbre Barzaz-Breiz. A 
l'issue de la visite, Monsieur et Madame de La Villemarqué offrent à leurs hôtes un 
rafraîchissement fort apprécié. 

La Ville-Haute. - Dans la ville-haute de Quimperlé, MM. Kervran et Bellan­
court présentent l'église N otre-Dame et la chapelle de l'hospice; Mme Anne Brillet 
expose aux différents groupes l'histoire des ursulines à Quimperlé depuis 1652, date 
de leur arrivée. 

L'église de Lothéa. - La journée s'achève sur le chantier de restauration de 
l'église de Lothéa dont il ne restait que des ruines. L'association que préside le général 
de La Villemarqué a déjà relevé les murs qui attendent désormais la charpente et son 
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toit. Un bel exemple de sauvetage du patrimoine qui impressionne beaucoup les 
membres présents. 

Que tous ceux qui ont contribué à la réussite de cette journée si riche en 
découvertes soient ici remerciés. 

EXCURSION DU 10 AOÛT 1989 

Le petit Trégor 

Le vice-président, 
Guy Leclerc 

Adhésions. - Sept nouveaux membres sont admis dans la Société : 

- Mlle Claudine CAILLA RD, proviseur adjoint, de Concarneau, présentée par 
Mlle Annie Boucher et M. Daniel Collet; 

- M. et Mme Jacques COICAUD, employés à France-Télécom, de Plomelin, 
présentés par Mlle Annie Boucher et M. Hervé Glorennec ; 

- M. et Mme Bernard FÉLIX, ingénieur, de Saint-Cloud (Hauts-de-Seine), 
présentés par M. Tanguy Daniel et Mlle Annie Boucher ; 

- Mme Josiane L'HELGOUALCH, informaticienne à France-Télécom, de 
Quimper, présentée par Mlle Annie Boucher et M. Hervé Glorennec; 

- M. Bernard PETTON, directeur d'entreprise du bâtiment et de travaux 
publics, de Toulouse (Haute-Garonne), présenté par Mme N. Mérer et le docteur 
Roynard . 

L 'excursion. - Dirigée par M. l'abbé Yves-Pascal Castel, l'excursion a mené 
les sociétaires sur les routes du «petit Trégor». 

La matinée a débuté par la visite de l'église de Guimaëc, édifice en grande partie 
construit au XVII' siècle, mais conservant quelques vestiges de l'église précédente (mur 
sud du chœur, arcade du porche). Le mobilier est particulièrement riche, provenant 
en partie des chapelles Notre-Dame-de-Ia-Joie et du Christ (cette dernière aujour­
d'hui en ruines). 

A Plouégat-Guerrand, l'occasion est offerte à M. l'abbé Castel de détailler un 
exemple de construction de l'atelier Beaumanoir : le clocher, daté de 1524, est en effet 
du type correspondant aux traditions de cette famille d 'architectes qui a laissé 
plusieurs édifices, à la fin du xv' et au début du XVI' siècle, surtout dans cette région 
du Trégor. A l'intérieur, la statuaire se distingue par sa qualité et par son abondance 
(25 statues). 

Après le déjeuner pris en commun à Plouigneau, les cars mènent les participants 
au menhir de Creac'h-Edern , en Plouigneau. Ce mégalithe, de taille imposante, est 
devenu propriété de la Société archéologique depuis peu, par achat, pour un franc 
symbolique, à M. et Mme Querneau. 

Dans la même commune, la chapelle Notre-Dame de Luzivilly - en grand 
nettoyage en prévision du pardon du 15 août - permet d'admirer un édifice de 
construction extrêmement soignée, du début du XVI' siècle, et une statuaire nom­
breuse (une quinzaine de statues) dont certains éléments sont remarquables par 
leur finesse. A proximité de la chapelle, le calvaire, daté de 1422 (inscription sur la 
banderole du fût), porte de très beaux vestiges de Vierge à l'Enfant et de Pietà. 

A quelques kilomètres de là, la chapelle Saint-Nicolas de Plufur, atteinte après 
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un cheminement dans un étroit sentier, offre le plus pur exemple de l'art des Beauma­
noir: c'est là, selon André Mussat, «un monument équilibré où la chapelle s'inscrit 
dans un rapport harmonieux de proportions avec les deux éléments "signes ", le 
clocher à tourelle de la façade occidentale et le chevet polygonal à pignons multiples )). 
L'abbé Castel déchiffre une longue inscription, datée de 1499, qui permet de saisir le 
mécanisme social de la construction: s'y trouvent cités l'auteur du devis (V. de 
Plusquellec), le fondateur (J. Marhec, seigneur de Mezambez), le miseur et gouver­
neur (R. Leros), le «maître ouvrier en pierre» (Philippe Beaumanoir), le chapelain 
(un chanoine de Tréguier), un mécène (G. Floch). Une particularité architecturale à 
signaler : une sacristie sous forme de chambre forte pour conserver le trésor. 

La dernière étape ramène le groupe de sociétaires à Guimaëc, dans la chapelle 
Notre-Dame-de-la-Joie, isolée à plusieurs kilomètres à l'est du bourg. L'édifice, 
construit au XVI' siècle, renferme un mobilier remarquable : autels et retables, pan­
neaux peints (dont un signé du peintre Pierre Barazer, 1593), statues, et une étonnante 
clôture de chœur Renaissance à colonnes torsadées. 

La séparation des excursionnistes se fait à l'issue de cette visite, sous un beau 
soleil qui a illuminé toute cette journée. 

Le président, 
Tanguy Daniel 

EXCURSION DU 24 SEPTEMBRE 1989 

Fouesnant et ses environs 

Adhésions. - Dix-huit nouveaux membres sont admis dans la Société: 

- M. et Mme Yves BELLANCOURT, principal de collège, de Riec-sur-Belon, 
présentés par MM. Guy Leclerc et Marcel Kervran ; 

- Me et Mme Yves BERTHOU, notaire à Douarnenez, présentés par MM. Pol 
Friant et Tanguy Daniel; 

- Mme Maria CHEMINANT, de Landunvez, présentée par M. et Mme Jean Le 
Martret ; 

- M. Jacques CORIOU, de Saint-Thois, présenté par M. Pascal Le Feunteun et 
Mme M.-T. Le Grall-Desnon ; 

- Mme Maud DANGUY DES DÉSERTS, du Faou, présentée par MM. Daniel 
Collet et Tanguy Daniel; 

- Mme Suzanne DA SILVA, directeur de clinique, de Brest, présentée par les 
mêmes ; 

- Mme Jeanne JÉZÉGABEL-AuFFRET, de Paris, présentée par Mlle Annie 
Boucher et M. Tanguy Daniel; 

- M. et Mme Marcel LE BERRE, chirurgien-dentiste (E.R.), de Plonéour­
Lanvern, présentés par MM. Jacques Le Minor et Roger Riou; 

- Mme Marguerite MAC PHERSON, retraitée, de Quimper, présentée par Mlle 
Annie Boucher et M. Tanguy Daniel ; 

- M. Christian MILLET, architecte, de Vincennes, présenté par M. l'abbé 
Yves-Pascal Castel et Mme Kersébet ; 

- Mme Yvette MORDRELLE, retraitée, de Treffiagat, présentée par Mme Annie 
Le Grand-Carré et Mlle Annie Boucher ; 
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M. et Mme Angelo PIETRONAVE, retraité, de Concarneau, présentés par 
Mme Marie Le Roux et Mlle Annie Boucher ; 

- Mlle Soizic RIOU, infirmière, de Brest, présentée par M. et Mme Le Martret ; 

- Mme Sylviane SCOARNEC, retraitée, de Lesconil, présentée par Mlle Annie 
Boucher et M. Daniel Collet. 

L'excursion dans le pays fouesnantais a été guidée et commentée, le matin, par 
M. René Bleuzen, délégué cantonal de la Société archéologique, et ses amis de 
l'association Foen Izella, MM. Renan Clorennec et Jean Le Foll, qui ont évoqué le 
contre-révolutionnaire fouesnantais Alain Nédélec; l'après-midi, par M. l'abbé 
Hubert Bouché, recteur de Pleuven et de Clohars-Fouesnant, qui a conduit les 
sociétaires dans les châteaux et à l'église de Clohars. 

Alain Nédélec. - L'histoire d'Alain Nédélec fut contée sur les lieux mêmes où 
elle fut vécue. A Kerlévot, en Pleuven, la ferme où il vit le jour le 28 mars 1758, dans 
une famille paysanne aisée; à la chapelle Saint-Sébastien. en Fouesnant, où il 
harangua ses partisans, le 8 juillet 1792, l'avant-veille de la bataille de Fouesnant ; à la 
ferme du Cosquer, où il habitait à l'époque des événements et où l'on voit encore une 
remise dont le grenier lui servait, dit-on, de cachette; sur le placître de la chapelle de 
Kerbader où les insurgés du canton se rassemblèrent en armes le 9 juillet pour aller 
au-devant de l'armée; dans l'église Saint-Pierre de Fouesnant qui vit plusieurs 
épisodes de la révolte. Le temps a manqué pour voir le «champ de bataille», chemin 
encaissé à quelques centaines de mètres de l'église, où s'affrontèrent soldats et 
révoltés . 

Alain N édélec s'était marié le 28 novembre 1781 à Catherine Caradec, de la ferme 
du Cosquer, en Fouesnant. Il avait signé le cahier de doléances de la paroisse et avait 
été élu juge de paix du canton en décembre 1790: refusant de remplir ces fonctions, il 
s'opposa par la force à l'élection d'un autre juge de paix. Ses biens furent saisis, mais 
la population s'opposa à leur enlèvement. A partir du 29juin 1792, les hommes du 
canton de Fouesnant furent invités à prendre les armes et, les 8 et 9 juillet, se réunirent 
à Kerbader, non loin du Cosquer. Le directoire de Quimper, informé de la situation et 
de la fièvre qui montait à Fouesnant, décida d 'employer la force contre les partisans 
du juge révolté. Le 10 juillet, à 7 heures du matin, soldats et paysans armés se livrèrent 
une bataille qui fit huit morts et de nombreux blessés. A partir de ce jour, Alain 
Nédélec se cacha quelque temps avant d'être arrêté au mois de décembre, conduit à 
Quimper où il fut jugé, condamné à mort et guillotiné le 20 mars 1793. 

Les monuments de Clohars-Fouesnant. - Après un repas rapide à Bénodet, 
l'excursion reprit au domaine puis au château de Cheffontaines, où le comte et 
Madame de Cheffontaines vinrent accueillir la Société archéologique et firent visiter 
leur demeure historique, se prêtant avec beaucoup d'affabilité aux questions des 
visiteurs. 

Nouvel arrêt devant la grille monumentale de l'entrée du château de Bodinio où 
M. le chanoine Le Floc'h, vice-président, donna des nouvelles de la Société et fit 
connaître les nouveaux adhérents. Mme Des Vallières, propriétaire de la demeure, tit 
ensuite visiter l'aile, fort imposante, de l'ancien château fortifié. 

La dernière visite fut pour la belle église paroissiale de Cl~hars-Fouesnant, du 
XVI' siècle, où M.l'abbé Bouché présenta l'édifice, son mobilier, ses vitraux, ses 
pierres tombales, ses blasons, avec une science consommée. 

Pour le secrétaire, Le vice-président, 
René Bleuzen Jean-Louis Le Floc'h 



SÉANCES ET EXCURSIONS 

SÉANCE DU 28 OCTOBRE 1989 

Quimper 

Présidence de M. Tanguy Daniel, président 

Adhésions. - Cinq nouveaux membres sont admis dans la société : 

375 

- Mme Marie-Jeanne DOUGET, retraitée, de Quimper, présentée par Mme 
Vigouroux et M. J aouen ; 

- Mlle Anna GOUIL, retraitée, de Concarneau, présentée par Mme Marie Le 
Roux et Mlle Annie Boucher; 

- M. Pierre GRALL, professeur, de Dinéault, présenté par MM. Bernard de 
Parades et Daniel Collet; 

- M. Joseph LE FAOU, retraité, de Quimper, présenté par Mmes Coicaud et 
L'Helgoualc'h; 

- M. Gildas LE FUR, libraire, de Quimper, présenté par MM. Roger Gargaden­
nec et Hervé Glorennec. 

Nécrologie. - Le président fait part du décès, le 18 août dernier, à l'hôpital 
maritime de Brest, de l'amiral Max Douguet, qui fut, de nombreuses années, membre 
de la Société archéologique. Né à Port-Launay en 1903, il avait fait toute sa carrière 
dans la Marine, promu au grade de contre-amiral en 1956, d 'amiral en 1961. Sa 
retraite, en 1964, fut largement occupée par des activités multiples : Max' Douguet fut 
en effet directeur régional d'Air-Inter, président de l'académie de Marine, peintre 
officiel de la Marine, président du Bleun-Brug, maire de Port-Launay (entre 1975 et 
1983). C'est non seulement un grand marin, mais aussi un homme de cœur qui 
disparaît. Le président adresse à sa famille les condoléances de la Société. 

Nous avons appris également la disparition d'un autre membre éminent de la 
Société, Jeanne Laurent, décédée à Paris le 13 octobre dernier. Originaire de Cast, 
elle était membre de la Société archéologique depuis 1971. Chartiste, elle avait publié 
en 1972 sa remarquable thèse sur Un monde rural en Bretagne au xV' siècle: la 
quévaise. Haut fonctionnaire au ministère de l'Éducation nationale, elle a combattu 
pour la promotion du théâtre à Paris et en province : en particulier, c'est grâce à elle 
qu'en 1951 , Jean Vilar fut nommé à la direction du théâtre de Chaillot, dont il fit le 
Théâtre national popuiaire. Collectionneuse de tableaux et d'œuvres d'art, elle a offert 
à sa commune d'origine une toile d'André Beaudin, Les enfants devant la croix, en 
1961. A sa famille, le président adresse également les condoléances de la Société. 

Bibliographie. - Le président présente plusieurs ouvrages récents reçus par la 
Société : le Guide de la Bretagne mystérieuse, de Gwenc'han Le Scouézec ; Les tombes 
romaines d'Armorique, essai de sociologie et d 'économie de la mort, de Patrick 
Galliou; Brest, un port en Révolution, 1789-1799, par Philippe Henwood et Edmond 
Monange ; La Bretagne, une province à l'aube de la Révolution, actes du colloque 
tenu à Brest en septembre 1988, publiés conjointement par la Société archéologique 
du Finistère et le Centre de recherche bretonne et celtique. 

Colloques et congrès. - Trois colloques ou congrès sont annoncés dans les 
mois à venir: 

- Une journée préhistorique et protohistorique de Bretagne, le 28 novembre 
1989, à l'université de Rennes 1; 

- Le Congrès national des sociétés savantes, à Pâques 1990, à Avignon. 
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Le colloque Les Bleus de Bretagne, à la mi-octobre 1990, aux Archives 
départementales des Côtes-d'Armor; 

Monuments historiques. - Par arrêté ministériel du 20 juin 1989, a été classée 
parmi les Monuments historiques la partie instrumentale de l'orgue de l'église Saint­
Michel de Lesneven, oeuvre des facteurs Robert Dallam (XVII' siècle) et Heyer (XIX' 
siècle), à l'exclusion des transformations du facteur Claus (1869). L'arrêté précise que 
la conservation de cet instrument « présente un intérêt public au point de vue de 
l'histoire de la musique et de l'art de la facture instrumentale en raison de la qualité de 
cet orgue représentatif de l'esthétique romantique ». 

La construction desflèches de la cathédrale de Quimper. - M. Alain Le Grand 
rend compte des recherches qu'il a faites sur Corentin Quéré, maître d'oeuvre des 
flèches de la cathédrale de Quimper, construites sous la direction de l'architecte 
Joseph Bigot. Corentin Quéré, qui disparaît à la fin du chantier, n'avait pas été 
identifié avec précision, bien que son nom soit souvent cité. Il mourut en 1858, à l'âge 
de trente-trois ans, moins de deux ans après la finition des flèches, deux mois avant la 
visite impériale à Quimper (alors que la tradition rapporte qu'il aurait été décoré par 
Napoléon IlL .). Sa famille participa à différents travaux dans la cathédrale. 

Le résultat de ces recherches sera publié dans le Bulletin. 

Menhirs, alignements et cromlec'hs. - M. Michel Le Goffic, archéologue 
départemental et membre du conseil d'administration de la Société archéologique, 
fait ensuite une communication très appréciée, illustrée de nombreuses diapositives, 
sur les pierres levées de différents types, isolées ou groupées. 

Le mot menhir, du breton men: pierre, et hir: long, a été introduit dans la 
littérature du XIX' siècle grâce, en particulier, à La Tour d'Auvergne - tout comme le 
mot dolmen d'ailleurs - alors que, paradoxalement le mot le plus usité en Basse­
Bretagne pour désigner ce type de pierre levée est peulvan (pieu de pierre) ou encore, 
mais plus rarement, men sao (pierre debout). 

Les menhirs existent un peu partout à travers le monde, mais la région où l'on 
observe la plus grande concentration est l'Armorique et tout particulièrement la 
région de Carnac. Il n'est donc pas surprenant qu'un mot breton ait servi à désigner ce 
type de mégalithe. 

Toute roche suffisamment résistante, erratique ou susceptible d'être débitée 
pour être érigée en menhir, a été utilisée tout au long du Néolithique et même au 
Bronze ancien. Il n'est donc pas étonnant qu'il en existe de toutes dimensions, de 
toutes formes, en schiste, grès, quartzite, quartz, gneiss et granite suivant le subs­
tratum local. Certains menhirs ont cependant connu un transport plus ou moins long 
(2 km au moins pour le menhir de Kerloasen Plouarzel). Les régions où la roche ne se 
prête pas à la fabrication de menhirs en sont pratiquement démunies, ce qui laisse 
penser que le bois a pu remplacer la pierre dans ces régions. P.-R. Giot a proposé le 
mot mégaxyle pour désigner ces « gros bois»: pourquoi ne pas utiliser tout simple­
ment l'équivalent breton peulkoat par analogie avec peulvan. 

Depuis leur mise en place, une quantité inchiffrable de menhirs a disparu. La 
foudre en a brisé quelques-uns (la Pierre du Diable à Saint-Rivoal), étêté d'autres 
(Kerloas à Plouarzel), mais c'est l'homme qui en a abattu, débité ou dynamité le plus 
grand nombre: des quelque six cents menhirs de l'alignement de la Madeleine à 
Plomeur (Finistère), il n'en reste pas une dizaine aujourd'hui. Ceux de Landaoudec à 
Crozon ont été détruits ou déplacés pour la plupart. Pendant la Seconde Guerre 
mondiale, les menhirs de la Républicaine à Crozon et de l'île Melon à Porspoder ont 
été dynamités sous prétexte qu'ils servaient d'amers. Combien ont servi de carrière 
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pour la construction de murets ou de bâtiments? Combien ont été enfouis ou déplacés 
pour «la gestion rati()nnelle des sols en agriculture» ? 

Il apparaît donc difficiIe,de nos jours,de faire la lumière sur les grandes énigmes 
que nous posent les pierres levées, qu'elles soient isolées, près d'un sommet topogra­
phique ou, plus fréquemment, à proximité d'une source ou d'un ruisseau, groupées 
par deux ou trois, en files simples ou multiples, ou encore dessinant des «enceintes» 
quadrilatérales ou curvilignes. 

Les récentes fouilles auprès des menhirs ont apporté des enseignements origi­
naux sur les structures d'accompagnement des menhirs, comme celles menées par 
c. -T. Le Roux sur l'alignement de la Grée de Cojoux à Saint-Just (Ille-et-Vilaine) et 
celles dirigées par J. Briard et M. Le Goffic sur «l'œuf mégalithique» de Pen-ar-Lan à 
Ouessant. 

Les nombreuses diapositives projetées étaient indispensables pour illustrer le 
discours et présenter les particularités de tel ou tel mégalithe: gravures de crosses, 
haches, cupules ... , christianisation, etc., mais aussi certains rôles que l'on peut leur 
attribuer : marqueur de territoire, signal, indicateur de sépulture, cadran solaire, 
système de visée; borne, jalon, totem, symbole commémoratif, religieux, rituel ou 
phallique ... 

De temps à autre, une légende, un rite ou un poème concernant tel ou tel menhir 
ont apporté à la communication de M. Le Goffic une note humoristique. 

Le secrétaire général, 
Daniel Collet 

SÉANCE DU 25 NOVEMBRE 1989 

Brest 

Le président 
Tanguy Daniel 

Présidence de M. Tanguy Daniel, président 

Le procès-verbal de la séance précédente est lu et adopté sans observations. 

Adhésions. - Quatre nouveaux membres sont admis dans la Société: 

- M. Joseph DANZÉ, enseignant, de Scaër, présenté par M. le chanoine Jean­
Louis Le Floc'h et M. Michel Carval; 

- M. Pierre GUERRIER, directeur de recherche au C.N.R.S., de Lyon, présenté 
par M. l'abbé Yves-Pascal Castel et M.I'abbé Jean Feutren; 

- Mme Marie-Thérèse MILLOUR, retraitée, de La Forêt-Fouesnant, présentée 
par Mme Le Roux et Mlle Annie Boucher; 

- M. Georges POULiQUEN, agent de maîtrise, de Rolleville (Seine-Maritime), 
présenté par MM. Max Valois et Armand Auffret. 

«Dans les pas de Jacques Cambry». - Le président donne la parole à M. 
Jacques Gury, maître de conférences à l'université de Bretagne occidentale, pour une 
communication de très grand intérêt sur Jacques Cambry voyageur. Le personnage est 
connu, notamment pour son Voyage dans le Finistère ( .. .) en 1794 et 1795, mais 
M. Gury analyse plus particulièrement, après avoir rappelé les grands traits de sa 
carrière, les caractères originaux du voyageur. Cambry, en effet, fut un «éternel 
voyageur», qui a peut-être commencé à sillonner le monde dès sa jeunesse, sur les 
bâtiments de la Compagnie des Indes: il mentionne souvent, dans ses œuvres, 
Saint-Domingue, et prétend connaître l'Inde, l'Insulinde, l'Amérique. En 1787, il est à 
Londres ; en 1788, il visite Genève, la Suisse, l'Italie. Il a donc voyagé d'abord en 
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marin, puis en touriste, engrangeant d'énormes connaissances. Homme cultivé, il 
organise son itinéraire, visite ateliers, manufactures, fermes, hôpitaux, théâtres, 
musées; fréquente la bonne société (grâce à des lettres de recommandation); inter­
roge artisans, paysans ; découvre les collections de peinture, de sculpture, d'archéolo­
gie; publie ses réflexions sur les pays, les hommes, les choses, en « philosophe» qu'il 
est. 

En 1788, il publie De Londres et de ses environs et Promenades d'automne en 
Angleterre : en un mois, il a vu tous les monuments, toutes les galeries, tous les 
musées, les églises, les parcs, etc. En 1803, il publie son Voyage pittoresque en Suisse 
et en Italie, compte rendu d'un voyage effectué de juillet à octobre 1788 : deux gros 
volumes où sont passés en revue coutumes, costumes, botanique, géologie, politique 
(la «liberté helvétique »), habitants (les Suisses «rustres »), paysages, etc. Rapproche­
ments et comparaisons abondent, et l'auteur ébauche une histoire culturelle de 
l'Europe occidentale, y discernant un fonds commun celte. En 1799, il publie le 
Voyage dans le Finistère, voyage effectué en 1793-1794, à travers les décombres de 
l'ancienne Bretagne, où il a aussi entrepris de recenser et de protéger les «objets 
échappés au vandalisme» révolutionnaire. En 1803, il donne une Description du 
département de l 'Oise dont il est devenu préfet (1800-1802) : là, le voyage est devenu 
inspection, rapport de travail, dossier de décisions à prendre, chiffres, etc. On est 
passé de la réflexion philosophique à la mode statistique. 

Le plus grand mérite de Jacques Cambry est d'avoir été un ethnologue avant la 
lettre. Non seulement il rapporte les témoignages du passé (objets usuels, produits de 
l'artisanat, costumes, recettes de rebouteux .. . ), mais il se fait le défenseur du patri­
moine, pensant à enregistrer et à sauver tout ce qui peut parler des origines celtiques : 
car Cambry est ce «voyageur de l'empire celte» qui, en 1805, est l'un des fondateurs de 
l'Académie celtique. Les sites même font partie du patrimoine qui doit être protégé : 
paysages pittoresques, sites «romantiques» (le mot est cité par lui une douzaine de 
fois) sont répertoriés, décrits. 

Cet homme de science, qui n'ajamais cherché à organiser ses connaissances pour 
leur donner une certaine cohérence, mourut à Caéhan en 1807. On ne sait ce que sont 
devenus ses manuscrits. Une œuvre cependant, d'après M. Gury, publiée en l'an V 
chez Barazer, à Quimper, doit lui être attribuée : un Fragment du voyage de La Pérouse, 
rédigé par un officier de l'Astrolabe. En réalité, il s'agirait de Cambry lui-même, qui 
manifeste son refus de la Révolution et qui projette l'avenir de la France dans un monde 
lointain du Pacifique, rêvant d'un âge d'or, de bonheur, de liberté et de justice. 

SÉANCE DU 16 DÉCEMBRE 1989 

Quimper 

Le président, 
Tanguy Daniel 

Présidence de M. Tanguy Daniel, président 

Le procès-verbal de la séance précédente est lu et adopté sans observations. 

Adhésions. - Cinq nouveaux membres sont admis dans la Société: 

- Mme Émilie BOSSER, directrice d'école maternelle (E.R.), de Quimper, pré­
sentée par M. Tanguy Daniel et Mlle Annie Boucher; 

- Mme Huguette GAUD ART, secrétaire, de Scaër, présentée par MM. Alain 
Pen nec et Michel Carval; 
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Mme Jeanne PRINCE, assistante sociale (E.R.), de Quimper, présentée par 
MM. Hervé Glorennec et Pierre Tanguy ; 

- M. et Mme Érik SALAUN, officiers contrôleurs de la circulation aérienne, 
d'Alleins (Bouches-du-Rhône), présentés par M. et Mme Émile Salaün. 

Bibliographie. - Le président fait part de la réédition annoncée de deux bro­
chures de M. Michel Duval : La forêt et ses métiers, et Les forestiers du roi en 
Bretagne au XVIIi' siècle. Du même auteur paraîtra en 1990: Lesforêts bretonnes sous 
la Révolution. Sont présentées les publications suivantes: Un tronçon de la voie 
romaine Quimper-Rennes (de l'Odet à l'Ellé), par Henri Guillou et Jean-Yves Eveil­
lard ; La Bretagne de 1939 à nos jours, par Jacqueline Sainclivier ; L'Australie oubliée 
de Saint-Allouarn , par Serge Duigou; Pluguffan (Plugüen). Recherche autour d'une 
commune rurale au pays de Quimper, par Joseph Philippe. 

La Bretagne dans le conflit maritime franco-anglais, de Louis XVI à Napoléon . 
- M. Alain Boulaire, professeur agrégé d'histoire, docteur ès lettres, membre du 
conseil d 'administration de la Société archéologique, fait ensuite une communication 
suivie par un public attentif, sur un aspect particulier de l'histoire de la Révolution: la 
marine et la Bretagne dans le conflit franco-anglais , à la fin du XVIII' siècle et au début 
du XIX' siècle. 

M. Boulaire s'attache à montrer que la marine de Louis XVI avait atteint un très 
grand degré d'efficacité, ainsi que le prouvent les combats de la guerre d'Indépen­
dance américaine. Le «roi marin» sut, de surcroît, continuer les efforts de construc­
tion navale et d'entretien des bâtiments et des équipages, comme en témoignent les 
expéditions scientifiques de La Pérouse ou de Fleurieu. 

Mais la marine coûte cher et les difficultés financières entraînèrent les événe­
ments de 1789. Pendant la monarchie constitutionnelle, Louis XVI continua de 
s'intéresser de près à la mer et à ses hommes: il suscita l'expédition de d'Entrecas­
teaux, parti en 1791 à la recherche de La Pérouse. 

Cependant. la fuite des officiers - orovoQuant une pénurie de marins compé­
tents - , la désorganisation des services, les difficultés de recrutement entraînèrent la 
déstabilisation de la marine. Malgré les efforts d'hommes plus lucides que d'autres: 
Jean Bon Saint-André, Villaret-Joyeuse, Kerguelen, Lelarge, Morard de Galles, la 
flotte française ne parvint pas à reprendre aux Anglais la maîtrise des mers. 

Sous le Consulat et l'Empire, Napoléon Bonaparte s'intéressa à la marine, 
conçue davantage comme soutien d'une politique gouvernementale que comme force 
propre. Aboukir et Trafalgar ne le découragèrent pas, mais jamais les efforts entrepris 
n'aboutirent. 

Ainsi, pendant toute cette période s'affirma peu à peu, de manière décisive, la 
suprématie navale du Royaume-Uni, dont le pavillon domina les mers du globe 
pendant plus d'un siècle. 

Pour le secrétaire, 
Serge Duigou 

Le président, 
Tanguy Daniel 
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